
15ème dimanche du temps ordinaire année C - 2022 

Si on est bien attentifs, et sérieux, nous trouvons, dans l’Ecriture et toute la 

Tradition de l’Eglise, quasiment toutes les réponses ou, du moins, de vrais 

indices, pour comprendre ce que Dieu attend de nous et comment répondre 

à son appel, y compris et surtout dans notre monde déboussolé. Jésus, ici, dans 

l’échange avec ce docteur de la Loi commence par le renvoyer à ce qu’il 

étudie et connaît bien, et, de fait, l’homme trouve la réponse ; cependant, un 

mot demande à être davantage explicité et c’est là que Jésus raconte cette 

parabole, désormais bien connu, du bon samaritain. Complément bienvenu. 

Il est bon de se poser des questions, encore meilleur d’écouter la réponse que 

Dieu nous donne dans l’Ecriture et qu’il éclaire par la Tradition c’est-à-dire 

l’enseignement de l’Eglise et de ses membres les plus inspirés : les saints !  

Or, ce qui fait défaut aujourd’hui c’est la grande indifférence dans laquelle 

demeurent beaucoup de personnes y compris des baptisés. On mène sa vie 

sans se soucier réellement ni de son origine ni de sa véritable destinée, encore 

moins des conséquences de ses choix dans la mesure où je satisfais mes envies, 

mes besoins, mes désirs… Chacun se fixe, dans le meilleur des cas, une règle 

morale en respectant l’autre, mais on évacue toute vérité objective extérieure, 

toute Loi divine, tout commandement interprété comme une atteinte à ma 

sacro-sainte liberté ! Difficile, dans ces conditions, d’accueillir la Parole de Dieu, 

d’entendre des mots qui nous disent ce que nous devons vivre, et comment le 

vivre, et pour quoi, pour qui ! Difficile d’écouter avec bienveillance 

l’enseignement de l’Eglise, quand on estime qu’elle n’est pas en phase avec 

son temps. Difficile d’écouter le pape, les évêques et les prêtres, pourtant dans 

leur mission d’enseigner, quand on pense qu’ils sont loin de la réalité des gens, 

ou qu’ils disent en ne faisant pas eux-mêmes !  

Nous avons oublié, pour une très grande partie, qu’un héritage sublime nous 

est offert mais qu’il n’est pas, pour autant, automatique ! Nous avons oublié 

que ce temps sur terre est comparable à une gestation en vue de naître au 

Ciel ! Nous avons oublié que le Seigneur Jésus est venu partager notre 

condition humaine non en touriste mais pour nous préparer à passer de ce 

monde à l’autre en pèlerins dont la destination est le cœur de Dieu ! Nous 

avons oublié que notre bonheur éternel est en Dieu, et que cela commence 

ici-bas, et, qu’à l’inverse, notre malheur, lui aussi éternel, est de vivre loin de 

Dieu, sans Lui ! Nous avons oublié de prendre soin de notre âme alors que nous 

succombons parfois dans la phobie voire la psychose quand il s’agit de 

préserver notre santé physique. Nous sommes prêts à écouter les charlatans de 

tous bords et les commerçants de bien-être et nous négligeons la Parole de 

Vie qui vient du Seigneur et les sacrements qui guérissent !  

Jésus s’approche pour nous secourir, nous sauver, qu’en faisons-nous ?... 


